
Un coup de semonce, rien de moins…

Chers collègues des Jardins du Mondrain,

Il ne s’est présenté semble-t-il que dix personnes en tout et partout à l’écran des
ordinateurs  pour  la  tenue  en  virtuel  de  l’assemblée  générale  des  Jardins  du
Mondrain ce 26 avril 2022.

Dix présences sur quelque soixante-et-un membres en règle… 10 personnes… dont
les 4 membres du Bureau de Direction.

Mettons-nous à la place de ces 4 élus à qui nous avions demandé l’an dernier de
s’occuper en notre nom cette année de l’avancement de notre ambition commune.
Quatre personnes dédiées qui espéraient rendre compte, à l’assemblée générale des
57 autres membres, de la diligence avec laquelle de façon totalement bénévole ils
avaient investi temps, talents et même frais personnels dans le développement du
projet collectif des Jardins du Mondrain… Ce projet qui, en passant, donne à tous
et chacun de nous l’occasion de faire partie, à notre mesure et à notre manière, de
ceux qui concrètement s’investissent à réparer et à rebâtir en un peu mieux ce
monde qui est tellement mis à mal présentement.

Mettons-nous à la place de ces 4 personnes du Bureau de Direction qui ont accepté
avec  détermination  et  persévérance  de  se  coller  à  la  tâche  aux  Jardins  du
Mondrain;  et  demandons-nous  comment nous  prendrions  le  fait  de  ne  retrouver
devant nous à l’assemblée générale que 6 membres sur une possibilité de 57 pour
l’examen des réalisations et innovations de l’année.



Cependant il y a comme toujours un envers à cette médaille :

Vu du côté des membres, l’envers de la médaille, c’est que des gens comme vous,
collègues des Jardins du Mondrain, ce sont de ces personnes qui n’ont pas dans leurs
engagements  qu’une  seule  cause  à  promouvoir,  qui  ont  généralement  plusieurs
marmites au feu en même temps et qu’en conséquence leurs agendas sont la plupart
du temps fort bien remplis.

Nos dirigeants du BD devraient-ils pour autant se priver de nous faire savoir qu’ils
ont besoin de nous, qu’ils comptent sur nous pour arriver là où nous leur avons
demandé de nous conduire ?

En guise de réponse à cette question, je m’en tiendrai à vous citer une réflexion de
Churchill  à propos des personnes très affairées auxquelles il  avait régulièrement
affaire :

« Si vous avez quelque chose d’extrêmement important et urgent à faire faire et 
surtout à réussir, c’est à quelqu’un de déjà extrêmement occupé qu’il faut le 
confier. »

Conclusion 

Nous apprenons à l’instant que notre Bureau de Direction compte nous reconvoquer 
sous peu pour tenir l’importante assemblée générale qui vient d’être reportée.

Alors soyons, vous et moi, de ces personnes déjà extrêmement occupées qui 
trouveront bien le moyen d’être là. 


